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spectacle que de voir Ja tristesse calme et pleine de dignité de Mrr
guerite, et les cris, les sanizlots dAdrienti et d'entendce ses expres-
sions emphatiques.

Cependant Edouard, qui ivait supporté ce coup avec cotralge'.
s'enfonQa dans le dédale des afflîires, fit noblemt'nt, ainsi que su
femme, les plus grands sacrifices pour y fltire honneur, et ne salis a
que quelques débris de sa belle fortune . Ces débris étaient ce qie
le sage appelle tren lionnele médiocril é ; ce qulle les riches idolâtrit
leurs'richesses, nomment pautereté ; ce que les pauvres regardem
comme de Populence. C'est ainsi ip:e Phome juge de tout, partant
toujours de son point de vue personnel, et croyant que le sie. ct Cl
soul juste.

Lorsquc 1M. et madame Edouanrd d'Ermnance vir-nt cla.ircenît
quelle était leur position financière, ilh levèrent des mains reconnais-
sautes vers le ciel, et prOmirent à Dicu de ne pas .su nib rqucr de
nouveau sur une mie r trop fertile en naufrtges. .Qtoiquc riches le
l'est ime général, ils pensèrent à vivre à li campagnIe, et firent l'ac-
quisitionu d'un bien utile à huit lieues île Pla -is. Ma rgterite. qli
aimait' passionnément la campagne, étlait rnvi, c t filisait les puis
beaux projets dii monde pour atnélio-er son ianoir. Un soir que
le petit .Mîaurice avait été charmant. et. fiiit toutes . les gentillesses
ententines qui ravissent des parents, Edouard et Marg iP, nubli-
ant le passé, bâtissant inille châteaux ci Espaine pour l!avenir, se,
voyant déjL à latête d'une belle ferme et de nrnbreux trouîpeaux,
'dirent de c;es iloucesTfolies q ne nos raisonneurs du jour auraient trou-
'vées pitoyttbles- niais qui provoquèrent ici rires fr-ancs cîjoyeux qui
ne partaient que d'un cœeur innocent,esprit que l'air prétentieux et
positif de césiècle na point gâté.

A-rierïeuti, qui entrait dans ce moment. resta stupfaiie en nenten:,
dant les éé.luts de la joie où elle s'ttendait il trouver les airmes.
Edciuard. tbujours sous l'impression d'une pensée agreb'le, lui ri-
conta gaiement que .Maurice venait dle dire maman pour la première
fois :iuis 'il lui dépeignit les projets qui ven~aient d?éclore dans la
tête'de Marguerite. " Cette amîbictcuse, coitinunit-i.l en riant, ne
J'étnd à rienioins qu'à devenir savante dans le grande science
qui fait prospérer une fci-me et une bise-cour."

AdYinue, qui ce récit imptiientail, s'eforça de croirc que ces
ge'ns-là jouaient le* stoïcisme ;m"ais je tie suis point leui dupe, se
dit-elle, et je vois so s ces figures épanouiies la plaie que l'orgueil

_s'ffor.ce de cachef ..... " pauvre femrne ! elle ignorait ce que la reli-
gion donne de courage, ct la résignntion ii'était à ses yeux qu'une
grimace hypocrite.

Adrienne; qui venait pourplaindre des inotynés, prait mon.té sa
figure à Ja hauteur de la -plus sublime compassion, et <elle fignre
ôbéissanté p'rit à.coup une expression de gaieté maligne, parfaite-
rient en harönionie;avec les paroles suivantes : Ah ! vnus allez vous
faire bergers ! Mais c'est divin ; je vous enverrai, je vous jure, la
houlette la' plus enîruebanée, la pIns parfumée des idylles pastor'alcs.
Vous avez raisn .. une chaumière vaut mieux que ce vaste hôtel ;
les cuillérs'de bois effacent dans leur élégante simplicité la belle

argentdrie que vous avez fondue : et un âne a cent fois plus de prix
a mes yeux que votre charmante calèche. Tu âne !monter un âîîe
avec ses paniers ! mais ('est l'âge d'or en personne. Tenez, vous
êtes trop heureux Il'

Cette belle harangue é'ait dite avec toute la chaleur d'une mau-
vaise passion. Voilà l'éloquence de la haine : elle entasse les lia-
r'olès leš pltis piquantes, elle en forge de nouvelles, elle aiguise les
traits les plus acérés, et quand la rage a trouvé le mot qni bIosse
mortellenant, elle respire, elle est heureuse

MAn Dieu . mon Dieu . voilà les être.% qui brillent dans le monde,
qui amusent, dont on vante la f'rinchise orgwale, que l'on caresse
Tandis que la vertu, la pauvre vertu, qui dévore en cret les injtres
<- i'elle reçoit, qui consent à passer pour coupable ,utt que de
:renvover à soir ennemi le trait qui la déchire, ret it d(e ce bion
public un diplôme d'hypocrisie, de lâcheté ou de bétise...... O monde
injuste eî crue ! qui te conniilt te fuit ! et li vertu que tîu outra-
ges vil dans une s shère trop élévée pour que tes coups puisselnt lui
nuire.
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ILS ont lhonneur de prévéir les MM. du Clerg. .us - -los lîîtitetîrs et
autres qu'ils vienent d'ouvrir n Magasli de Livre s ài lage des Frères e la
Doctrine Chrétienne et autres qu'ils vendront aux prix les plus réduits.
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